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Nefid  ment  de  cetre Eglife,  fitrefoudre  1 ’ Empe-  

reur  d e  ne  p as  permetire  qu ’ aucun  d ’ entre  

eux  en  fut  élu  Evéque ,  &  de  faire  élire  un  

Ecclefiaftique  d ’ une  autre  Eglife  malgré  

les  brigues  que  quelques-uns  faifoient  pour  

Philippe  , &  d ’ autres  pour  Procle.  On  

jetta  les  yeux  fur  Neftorius,  on  le  choifit  

d ’ un  commun  confentement,  onlefitve-  

nir  d ’ Antioche  ;  &  trois  mois  aprés  fon  

éleftion  il  futordonné&misenpoffeffion  

chi  Siege  de  Conftantinople  au  mois  d ’ A-  

vril  de  Fan  428.

Dans  le  premier  Sermon  qu ’ il  fit  enpre-  

fence  de  FEmpereur,  il  declara  le  deflein  

qu ’ il  avoit  de  faire  la  guerre  aux  Hereti-  

ques,  en  difanthautement  à  FEmpereur:  

Purgem  ,  Sire  ,  la  terre  d' Heretiques  ,  &  

je  •von-s  donneraì  le  del.  Faites-leur  la  guer 

re  avec  moi ,  cf  je  la  ferai  avec  voue  aux  

Perfes.  Quoi-que  l ’ averlìon  queplulìeurs  

perfonnes  du  peuple  avoient  pour  les  He 

retiques,  leur  flit  approuver  ce  difcours,  

lespluséclairez,  ditSocrate,  encondam-  

nerent  la  vanite  &  la  violence ,  &  s ’ efton-  

nerent  de  voir  un  homme,  qui  avantque  

d ’ avoir,  comme  on  dit,  goutél ’ eaudela  

ville  ,  declaroit  qu ’ il  vouloit  perfecuter  

ceux  qui  n ’ eftoient  pas  de  fon  fentiment.  

Ces  menaces  furent  fuivies  de  Feffet  : car  

cinq  jours  aprés  qu ’ il  eut  effe  fiere,  il  en-  

treprit  d ’ abattre  FEglife  où  les  Ariens  fai 

foient  fecrettement  leurs  Affemblées ,  &  les  

reduifitàunteldefefpoir,  qu ’ ils  y  mirent  

le  feu  , qui  aprés  l ’ avoir  confumée  ,  s ’ é-  

tendit  aux  maifonsvoifines.  Ce't  embrafe-  

ment  excita  un  defordre  extraordinaire,  &  

depuis  ce  temps  il  fut  appellò  incendiarne.  

Il  fit  tout  ce  qu ’ il  put  pour  tourmenter  les  

Novatiens;  mais  FEmpereurarrétaunpeu  

fes  emportemens.  Il  exerca  aulii  des  ri-  

gueurs  contre  les  peuples  d ’ Afie,  de  Ly 

die  &  de  Carie,  qui  celebroient  la  Pàque  

lequatorziémejourdelaLune,  qui  furent  

fi  grandes  , qu ’ il  en  arriva  des  meurtres  à  

Milet  &  à  Sardes.  Il  perfecuta  encore  les  

Macedoniens,  &  les  dépoiiilla  deleursE-  

glifes.  II  n ’ épargnapas  ménte  les  Pelagiens,
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&  enfin  porta  FEmpereur  à  faire  une  Loi  

contretouslesHeretiques.  Ilremitlame-  r,M "  

moire  de  Saint  Chryfoftome  en  veneration.  

Il  vivoit  d ’ une  maniere  tres-reglée ,  &  mé 

nte  tres-aullere ,  &  s ’ appliquoit  aux  devoirs  

defonminiftere.  En  un  mot,  ileutpaffé  

pour  un  grand  Saint ,  s ’ il  ne  fe  ftìt  pas  enga 

gé  à  foutenir  un  fentiment  qui  le  fit  con-  

damner  comme Heretique.  Voicidequel-  

le  maniere  cela  arriva.

Il  avoit  amene  d ’ Antioche  un  Preftre ap 

pelle  Anaftafe  ,  pour  lequel  il  avoit  une  

eflimetouteparticuliere,  &  dont  il  fe  fer-  

voit  dans  toutes  les  affaires  importantes.  

Cét  Anaftafe  préchant  un  iour  dans  FEgli 

fe  ,  s ’ avifa  d ’ avancer  , One  perforine  n  ap 

pelle  Miarie  APere  de  Dieu.  Marie  a  efié  ime  

famme ,  &  Die»  ne  fpauroit  naìtre  d ’ unef  em 

me.  Cettepropofition  excita  un  grand  filan 

daie  parmi  le  peuple,  qui  accufa  ce  Prétre  

d ’ impieté.  Un  Evéque  appellò  Dorothée  

confirma  le  fentiment  d ’ Anaftafe  ,  en  di 

lani  anatheme  à  quiconque  appelleroit  la  

Vierge  Mere  de  Dieu  ; &  Neftorius  lui-  

méme  agitant  celle  queftion  dans  fes  Ser-  

mons,  prit  le  parti  de  fon  Prétre,  &  re  jet 

ta  toujours  le  nom  de  Mere  de  Dieu.

Le  peuple  accoutumé  à  entendre  ce  ter 

me  , fut  fori  ému  contre  fon  Evéque ,  

eftant  perfuadé  qu ’ il  renouvelloit  par  là  

l ’ erreur  de  Paul  de  Samofate  &  de  Photin,  

&  qu ’ il  croyoit  que  J esus -C hrist  

elloit  un  pur  homme.  Les  Moines  fe  de-  

clarerent  publiquement  contre  lui , &  fe  

feparerent  de  fa  Communion.  Le  peuple  

&  une  partie  des  gens  de  confideration  les  

imiterent;  de  forte  qu ’ en  peu  de  temps  

FEglife  de  Conftantinople  fe  trouva  dans  

une  étrange  confufion.  Un  Moine  précha  

contrefonEvéque.  Eufebe,  depuisEvé 

que  de  Dorylée  , fit  une  proteftation  fo-  

lennellecontrefadoéìrine.  ProdeEvéque  

de  Cyzique  précha  trois  Sermons  contre  

lui;  &  toutl ’ ancienClergé  deConftanti-  

nople  fe  banda  contre  Neftorius.  Il  conti 

nua  neanmoins  de  foutenir  ce  qu ’ il  avoit  a-  

vancé,  &  fitplufieurs  Sermonsfurcefujet.
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